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ik I.oniirm, et Ju Slnill-Thoater >1»’ \V< 
tellmck.

Deux m UU tli<̂ AtrM itulieii», r«]ui <]•> Süi 
Carlino, àC'jtUnf, én lleeF tSeb^
Milaii. brûl^iil - ^  ' ^

«•^M 4»7j«uiviM ,&h. d«
MKocxnbM' & 4 li2

dOM iri^ AufUKid 
tul vl«nl de tttmm k* yeux «Uit une 
•MM d«S«ze-WeUQ«r-£iii«aa«h. £ll«Atait née 
tr ao MpteiQbre 1(H1. G'était uuv fcuime d'un 
c*nur1ér« hM aU 4ul «W  tr«tivée fi>ru>meiit 
mtlée à l%vie i»uUtiqu« d« U Prusse, wirtoul 
■vftBt MIBv uorl Â>De n‘MnH *ncorc ^  
phMMfte royal« de l'i-tisM.

Ob m  touvtont que

______ „ . . ® adversaire
tnfiTiie prince ti#‘ Blsnf«rck. m«i« «iâOii 
««Ue iuH« ooeuUe «lie a vaincue comme 
»o«>i c«ix ^Qî ont de barrer la route au
ehanc«lier de fer. 11 n’eal pas certain qu elle 
ne lui «a ait paa jranl  ̂raiicunp, mni» cela ne 
flânait tfuére Je prince de Binman-k qui saTnU 
qij^amfli^ l'KmpereHr n̂* consentirait 4 sa

Lai éerniert momanti 

Berlin. 7 janvier. — L’̂ Ut do l’iwv»«r«triç<' 
Autfuata « étant uu peu amélioré v«‘ri* miai, 
laTamUle impériale avait quittA le palais pour 
oueiaue 1̂ -raps. Oan»- rapn̂ »J-itiidi. IflSiwuve- 
«inii et tous le« prin.-ea el prin.-ess-'s do la 
famille régnante ue sont réuuU devaut le lit 
de la mourant*.

l>Ue-ci uui ̂ lait eniKt en a«oQi© na pouvait 
dIu» avaler ni le lait, ni les morceaux de 
ÿace qoe les médecin» esaayaien t de lui fui^

DERNIERE HEURE
LE CONFLIT A1IGL0-P0RTD6AIS

Porstmouth, 7  janvier. - -  
L ’aviso "  Enchantress "  est 
p arti pour G ibraltar a^ec des 
ordres scellés pour les cuiras
sés ’’ Benbow ” et "  Co/ossus ” 
le^uels sont actuellement à 
Gibraltar.

On assure que ces ordres 
concernent les difficultés du 
Portugal.

KÎKr; M. Kœge), prAiù-al.’.ur .ui»'ri>ur de lu 
cour, se trouvait auprès de la maladt' dcpui» 
ce matin i  trois heures.

V*rs midi, le comte df Moltko. W alders.̂ *; 
•  rte Wedell. loinirftrc de la maison du ntt. le 

comte de Bismarck, secrétaire d'Wat et plu- 
aieum personnages ayant fait partie de 1 en
tourai da l'empereur Ouillaumi' 1er, ont^ga- 
lameat paru au i^laU.

U  TENUE DE COUR A BERLIN
Berlio, 7 janvier. — La Post annonce que 

d'aprêa un ordre de J'erapereuf,  ̂tcwte« le* ̂ «r-
•onaM q«i ptrMtroul «n civil à k  cour de- 
^rODt porter le* culottea courtes, le* bas de 
M>w et le* «acarpins. ..

On trouve un peu singulière dan* le public 
étUe oÛinLioD de i'unifomie houb une fc—'** 
«j»éeiale. __________

. LES ALLEMANDS A ZANZIBAR
Le Tim«» publie une di'p^clie datée de Zan

zibar, 6 janvier, suivant laquelle le major 
WisraaoQ et le chef dos Banaheri se sont 
Hrré hier un combat très acharné ĵui a dure 
plusieurs heures.

I/ennemi a éprouvé de (jrandea perte*. Le» 
AlleooRnda ont eu quln*e bleK*ês.

Une grande quantité de fuiil» se chargeant 
par la calasse et de munitions ont été trouvé* 
Sans laa retranchements ennemis.

Le* nouvelle* d’Emio manquent : depuis 
■ix jours lea communication# avec Bagamoyo 
eool iaterrompue* par suite de la nécessité 
pour le major Wismann de concentrer ses 
peurs iSaadani.

I l  Miiisiff sfrte prtviirifatfur
Belgrade, 7 janvier. — La Skouptchma va 

à ««stKer Mir la mise en accusa* 
tioA M M. Rakitch. «x-mlnistre des finances,

II est accusé de tripota f̂e» considérables ; 
Bais U prétend, poar sa défense, qu'il devait
obéir au roi Milan, qui eiercait........  ̂ *
«ctaturc.

e véritable

Imi Mv«na»re, inc4 . . ,  
Sla/ev-Btidift (.^o l̂üti'rrp/, du théAti* esf*- 
^noHe ltir«lone «t ds thMtre français 4e

l ^ n ,  au Murs du noie éa ^cembre. le
th<̂ àtre du Glub*? de Boston, 1« théAtre Ronia 
de B̂ ihhi-Bi&uca (Amérique du bud},l<> théâtre 
allemand de IJudapst, le thé&tre du Lycée i  
Sulajnanqiieet le tné&tre Cmberto de Florence 
sont dévoré* par le* flammes.

P E T IT E S  NOUVELLES

L’INCENDIE
du TMêtra de la Bourse

A  j U n y X l E i . t Æ »  ,

D4 J^KfhêrretpéUdnl if ià a l

Bruxelles, r^MTder.» Un terrlMe einistre 
i’e»t produit la nuit dernière. L’émotion pro* 
duite par rinceoiUe du cbÂteau de Laeken est 
#pélne calfeée, €ue toIcI «n nouveau déKaK- 

isé mr le ( u  . Le ThMtre le la Bourse 
Dm^temiRt # tnn l la m it dernière 
inoMidie^i a!eat dévelo;^ avec une 

rMpidW lellenwm foudroj^nte <pîe Im  pom
piers, en arrivant sur les lieux, se sont trou
vés cn Cace d'uo eoloasai brasier qu'il* o’otit 
PB SOBWT qu’à rltconscrlre le mieux possible.

On sait que le Tiié&lre dê k  Aauwe Mt 
eajtloM dua  ùu éB«nua pftté de construc
tions que limitant la place de la tk'urse, !« 
rue Ort*, la rue des PoissuonierH et la rue 
PaulDevaux.

Le Central StUel dont la fecad** principale 
est place de la Bourse eet direct('m«'nt adossé 
au théâtre qui n’a de façade, lui, qu'à ^ n t  
de la rue Urts etdelaruedesPoissonnii-rs. 

A droite de l'entrée du ThéAtro, il y a un

C de maisons habitas par de tré* nom- 
X locataires. i£0 à àüO environ, nuu» 

dil-on.

I.e «aavMAge <la ronrlerffo rt de »a 
ftiailie

L'alaraie n'n malheun'useinent étv donm'e 
|ue fort tard et le théitre entier étiiil ombras*- 
lorsque )f« pompiers sont arrivés, Tn habi- 
tniitdo la rue ae* Puissonnlers s'étant lové 
ftour %'oir ti son pére malade, qui reposait 
ilanK une chambre prenant jour sur la rue, 
n'avait besoin do rien, fut frappé de voir J*‘s 
soupiraux des cav*‘s du théAtrc erlairés d’Qno 
vive lueur et laissant échai>}>er une épaisse 
fumée. »

II sc vêtit à la hMo ot courut sonner a la 
porte du théâtre de la rue de» Poissonniers 
qui sert d’çntrée aux artistes ot A cAté dela-

*■ Rien i Muanqae ploaà itirloircd'' W.Criflpi. 
> créer

t être cigare. •’ai.p.'ll.* U Critpi. 
eouibif de la gloin* t

L'Bfna eut en pleine éraptioo. U  neige ap
paraît crt‘u»ée lar de larges ruiMseaai Jo kve.

aervicM deni^ares, qui dépend da miois 
tèr« de» travaux pahliCH. va fSiayMr, Jf concert 
«r'<c le« rcpréacntsiito du oiinistére de U 
Vcinploide l’artillene pour IransmeUre le* HiKuaui 
en temps da briimt*. U  pié«* adoptée Mt un caaon 
iti s Mnd avec clmrg«inful automatique qol peut 
tir.;r vingt i  lrt*nle coups à la minute, m 
p«rienc«'i réus«iHsent, on 
correspondancf winot 
LàtiuiuntN «n p|<;iQe ii

On Higi^e (les orages d’une rare violence imr 
b  t-A(e o(i«st de rAngi«t<‘rr« et «n Iriandi'. Sur j 
aii'Uni points, les d<)iaiiuigeN Aont couHidérahles.

Nous trouvons danii le» Affiches
l’annonce de la mise en venU> do U Faite Répu 
fciiçiK» et de se* accessoires poarle 11 janvier, 
une miffe â prix très modesU'.

La anoonce que M. Coulon
quitter ls direcJion de» pos4t.s et télégraphes pour 
«re nommé uré-idontde sætion au conseil d'Ktat, 
«n i<.nnplacement de M. Collet, décédé.

Une curieiiJH.' nouvelle iious parvient de Cont' 
UtutiDople,

Irf giiaveraen<«ti( tuw e*t en traia, paralt-iî, ,d*é- 
tudier UD projet do eonstruclloa d'un immense 
pont qui reliera les deux rive* du Bosphore. I'EQ' 
rope t rA»»e. O  p*>«t •«»»» lônfiuieur 

tMuteur d« TO métrés.
^  D'apréfi une dépéche de Berlin, llmpératrice 

de Rusttie aérait dans un état de grossesse avauaée.
>vv% Le prix du charbon domeitiqae ( firuxaUe> 

•st pr<4squs doutrié en ea moment.
%v%On lalt que Stanley a reçu, par dépécbes 

dana les premières heures de son arrivée A Bago- 
. . . . . .  . ponrU

conftir
voya*e ijni'pfnir d

L E B l'W ïîllï llLSACE-LflËRAI^E
«>•«11 corretF«n<tant particulier)

Celmar, 7 janvier.-* J« crois intéwsant 
<ie voBS communiquer uu résumé analytigu«
•t bref du projet «fe budget de l’exercice 1«W- 
JH, pour rAlsace-Lorraine. . . - -- „

Ce »rojet établi d’apréale* proposltioa» dw , «barde Stanley ctd'Emiu-Pacha 
floevefoement. par le conseil d’Etat d’.Msace | par càWe. à raison de 10 francs le .i»n. 
Lomioe, arrêté par le conaeiJ fédéral de Ber- 1 11 > •  a eu notamment ««pt dopéche* qai 
Un ae balance en recettes et en dépenses par ; chacune njnu francs, soit un taUü d 
^^7«7mark*ouô8,t«y.788fr. fe  , frauss.

Laa raeattea sont obtenue* en particalier | 
m r renr««i*trement, qui a donné en ItJftW», 
w  diiui-value cie 6iW,8W marks, et par la

La pr.ip.jsiti.tn la plus brillanto «t la plus orig; 
nale est celle d’tm eDtreprt«.‘Ur anglais qui lui 
ofTert s ono livres (TS.iWO fT lpotir • parier * daii 

phoni>graplie la viileur d’un artick de jouma 
équivalent é une colonne du Times.

... L«]acU;urd'un>ODmal ne peut se douter des 
dépense* qu’ivcaaionnent |us correspondancee 
tea (lép^hes.

(’a exemple :
(..oa renseigaements eoncemant {‘arrivée ft

......  “ ‘ été envoyés

«Tediiui-value cie 6iW,8W marks, et par la; T 
part qai revient i  l’Alsace-Lorraine, de» im-1 I 0  
bMs et droits de douanes perçu* sur toute  ̂ JjJJ
fètenSuë'dâ Unitolre allemand et & partager j 
«atre les Stata de 1« communauté, part s  ̂
lerant i3W.254 marcka d’eicMents.

Lea dépenses se répartissent comme ̂ t  ;
Ordinaires ou permanentes; 43.8U3-X 

luawka, extraordinaires : :l.aü7,*^ mark».
AeciaenlelW : «

K n  B e l g i q u e

LA DÉCISION MI9 PATROKS

UliiirJeroi, 7 janvier. — Com^nsée i  qî a- 
« heures at Ut'ioifi. Ia réunion de l'A*so(;ia'

î f fM Î »  d'«»orU»»«i»eiil d.' 1« Deile d’Al- tlon dwrlonnidre t'Ml proloogfa jusqu'à aii 
cooMitu» «e ! • «  wl maintenu heure, rt demie.

. . uryfo
douter du p^ril qui le iiienncait, lui et 

> f amille.
A l'appel dea coups de sonnette réitérés qui 

le révoiUèrent en sursaut, le pauvre concierg»' 
se leva et tout do snite en pénétrant dans 
rewalier pour descendre ouvrir, il fut suffo- 
.qué par la fuméa et devina aux lueurs sinis- 
tre;> qui éclairaient le couloir menant A 1» 
s<‘éne que le thé&tre brûlait. 11 s'occupa im- 
niétliateraent de sauver «a vieille mére. «a 
femme et aes enfants,que l’obligeant habitant 
du 1a rue des Poissonniers emporta dant» ses 
braR. /

Le feu a pris bientôt en effet des propor
tions énormes.

parti du sous-sol, il s'est propapé ùla scéiii 
avec uoe rapidité effrayante.

11 V a eu aans le quartier une heure de véri- 
tai<Iu alTolenieut. Tout le monde so sauvait

sauvé par sa femme gui l'a transporté da 
une maisc 
syncope.

ata’ékve i  ta8,«2l marcJu.
1̂  tfwM  jWvoit encore de nombreox rrè- 

dita pour la construction d'écoles, la restau- 
Mttmenta 'pobltex. fach^ 

veoMot da pidftiB de la délëgatimi d'Alsace-

éaïaMde n  outre phis de cinq mil- 
Omm 4a narfca pour augmeater lea apfMinte- 
iMftUdea toocuonaair««* allemands ou pour 
erier éa aotmaas emplois, particuUéremeat 
aaoa k  in fin rr^r-  4ana h  polire rt dana

JDeplQs. l'UniraniKA empereur Guillaume, 
ét a fc u ^a rt demande prAs de 861) mille 
laiyti poar lui aeul t La eofiatrueiloa oq

rit wi* «■«««> <•« •« "  •*"'
Â â t  M *** "“ ''k*'

LK m o n s  DE THÉÂTRES
jMMÜM** PQV 10t»

f  4a 1a Bourse de Bnixellea «at le 
I détruit par k  Cau depuia le

> k  « i  rang dans la sUUa- 
Mla UD aa.
le aoarant da MB vioft-holt

, iacaBdj« du tbMftre de KlriMal-

i f s s æ i i s
B 4a WfcvwW w6k la Béea w t

aM M ra .

m M jS r
I»  da 9 m m

àüÈ: • •■

Presque tous les direcUurs du bassin de 
uJ;HrIeroi, «t même ceux du la Basae-Sambre 
y iiMisiaisnt.

U  diactjaalaB Jpnpa et animée. Votei 
la décision votée purbulieti*»s«icf»^ ;

11 a'jr e pas lieu de répondre i  la lettre du 
gdurerneur notiliant la transaction acceptée 
parle* ouvriers.
||l/Association laisse fhaque directeur libre 
défaire ce qu'il voudra coa4*»j»Mt Taugmeo- 
tation des salaires et la réduction dM iWures 
de travail. t'Aaaociation ne voulant prendre 
aucune reaponaabiJité aurceapointa- 

tm a dMdé, en outre, qu# le foU’ . 
serait le premier averti de eette rMolulion et 
qu'on le prierait d’en donner conaaiasanceaù 
CAmmisAUre d'arrondissement, qui fera le 
nécessaire pMr j» faire afficher dans tous les 
chiirbonna ĵes et en iaM«vr|e* déléguée —

(>tte décUlon a été accueillie es vlUe par 
M  aliânfi» aiffoiflratif.

! vDésoinq héurwi, jae otivriers tont arrivés 
' eo rilk par grcNtpef Qonbfe«i| M aoQ̂  
rendaa au earéduCaaino, local ds l’Associa 
tion, pris duquel ttaUonnaient déji de nom-

T.a r&lotion des patrons les a stupéfiés, 
mi'is ils soat rasl^ piln»^S' Ha ont ensuite 
déci<lé de ne pai re>TMida« W lr*vail avant 
qu-' la décision des patrous aoit sfflohéo da)j« 
le* foBses des diverses aociétéa, pois Us onl 
quitta Al vifle vert «ept hearet.

Il est prü^bk ailf K chômage continuera, 
eontrairement ft tt qa'oa ««i^rîif.

(üégééUê Kmoti 
Brux^laa, 7 iaavkr. — Ls aotabre daa gré> 

▼iataa aonaeaie dana k  Borhiafe.
iMiM k  bMsin de Cbarkroi le aonbra daa 

pévktH wt 4a tt,000.
Las --------- *

«ent

Tandis que les sauveteur* ee multipliaient 
et que les pompe* à vapeur débitaient de» 
milliers de litres d'eau par minute j>our ali
menter lea pompes manceuvréea par les pom
piers, un nomme æ désespérait el courait 
comme UD fou rue des Poisaonnicrs, levant 
les bras au ciel et poussant dox exclamations 
désespérée» eo constatant l’étendue du dé- 
saatre. Cet homme c'était M. De I^yck, le 
propriétaire du théâtre ct '
avoisinania.

M. De Luyck, qui habite rue de la Prospé
rité, à Molenbefk-St-Jeao. avait été prévenu 
vers^ heures 1/3, et aussit.H il éUit accouru 
en proie à l'émotion que l’on devine, — Je 
suis ruiné I nous dit en pleurant l’infortuné 
directeur.

Mais le thé&tre, demandons-nous, n'était-il 
pas assuré contre l'inoendief 

-, Si, mais il y a pour «0.000 fr. de maté
riel, déf««i, costumes et acceftsoires qne les 
compagniea d'assarance n’ont pa» vcnilii as- 

irer. Et tout cela est irrémédiablement 
>rdu.
Le déaeapoir de M. De Luvck fhit peine à 
)ir, Knvain différentes personnes Wchent 

.!« te consoler, jl pleqre comme un enfant, 
puis bientôt, a la «nrexoltation des prfmi«<rs 

lents, succède un abattement eomplot et 
..... /oit la directeur delà Bourso suivre d’un 
regard hébéW Iw travaux des sanveteiir».

La p»rt d« fe« J 

La salle tout entière, au moment où nous y 
pénétrMis, par l’entrée de ia rue Auguste 
OrtH, na forme qu'un brasier Immense sur le* 
quul an vain ks pompiers pfgjcU«ot 4e» tqi  ̂
renta d'eau. Les fauteuils, les loijei, les deux 
baleons et les gradins qui forment l'hémi  ̂
«ycle sont enflammés.

M. le lieutenant Heni;y, qni attaque le f<*« 
avec cinq lances dans le vestibule, s'attache 
particnlierement, — le théAtrc même étant 
coTidpHîné. — à éteindre le feu du cAté 
du craud escaher. C'est en offft pa; là 
que l’iBoendie pourrait gagner le CeN̂ rni 

~  ca qu’il faut empêcher à tout p|4x,

Lm  écrOBlemcnta
Le spectack de riDcendie, vu du c<̂ tâ de k  

rue Aittn**te Orts, est d’une beauté terrlSante. 
Jsniais les flammes n'illuminèrent plus

émerge ta carcnRRe eo fonte de ct qui fut la 
coiiwle centrale. Le foyer est également rem
pli de décojDbre#,

théMre était aaauré i  la Compagnie des 
. .\AsuraM«a fènimles ik Mak dans le con
trat. uou^^t M. Pa Luyck, uaaclauaa atipule 
gii.‘ la cuitpaaalfl »e prend point k «a c h a ^  
«ne sommT#aû0,000 fr., paroeqm’alleconal- 
dére comme Itae garantie po«r eue de lalssf>r 
inc asse* grande responsabilité eu proprié- 
aire lui-méme.
La compagnie a eonclu trHia réatsuraoces.
I,es dét'ocs étaient assurés p«ur une somni# 

de mOÛO fr. (soit IflO.OOD fr ponc ceux qui 
IM' trowaieM dana k  dépôt da Molenbatk et 
100,1101) pour c««x qiri potfrttküt être remisé» 
au tiiéittre même). M. De Luyck n’était que 
lor;)tuirc dea décors' de Roihomaffû. Le pro
priétaire, M. Migtiel, n’avait pas asmiré ces 
détiOAi.

Le mo^ur A était disposé de manière ft 
. ' point Douvoir communiauer ie fou; l’en
droit oA u IC trouvait n’a d’ailleurs pas été 
atteint.

Les calorifères étaient allumés dansl’aprés- 
midi et étaint éteints A 7 héiirea au moment 
i>ù entrait la public.

Parmi les habitations adossées au thèfttfe 
un grand nombre ont été fortement endoiii- 
mngées.

Lou arciiitM
M. De Luvck a convoqué pour ce soir, au 

Ticvii, rue Paul l)«*vaiix, lous lesartiKles, II 
eut question, dit-o», d’un arrangement qui 
interviendrait entre M. De Luyc’ ' '  *

............................  ■
. i'arr.ingeait, l'Ii'tu- 

dinnt pauvre, qui devait succéder n Rolho- 
mngo, serait Imniî diatemcnl mis d rt'tude.

l/incpndie dn théAtrc- de la Bourse jetl«' 
dans la misère les aHO persitinnes qui compo- 
Kiilt-nt le personnel du tnèfttre ; musicien» de 
l'oi-chostre, titulaires des rAles d’titilit.', figu- 
ranls, choristes, ouvreuses, danseuses, ma- 
chiaUtoë el employés divers oui «e lrou>Tnt 

■ mr au lendemain privvs de moyens 
•tence el dont la plupart ont perdu dans 

le sinistre, les uns leurs mstrum'>nts de mu
sique, les autres des di'froques de théAtrc ou 
leur garde-robe de rechange.

MENUSJ^ROPOS
Il parait que l'on discute beaucoup en ce 

mumepl aux £tata-Unis sur le choix d’uno 
fleur nationale.

f>'Angleterre a la rose, l'Irlande le trèfle. 
l'Kcosse le huux. Les Américains n’ont rien 
et c’est ce qui les navres ; impoKaible d'arbO' 
ver la moindre fleur au chapeau.

Cet étal do choses no pouvait durer. Aussi, 
tou» les citoyi-ns des Etats-Unis se livrent-ils 
en ce moment li une étude effrénée iK- la bota
nique. Chacun consulte sea herbiers.

Les uns proposent l'aubépine. Lu (leur est 
jolie, et il n’y a rien do surprenant à ce 

mpte d.'jà l>eaucoup de partisans.

tV se louer de la paix dont ils jouissent, pour 
adopter un tel emblème.

La fleur qui. en fln de compte, paroU dev 
l'emporter est le bienheureux bouton d' 
Elle pous.s*' abondamment dans les Etat» 
Nord ; el puis, pour les Américains, elle a un 
bien autre prestige ; elie e.sl de la couleur de 
leurs dollars !

les variétés. Les cartes dentelées, let cartes 
feutre japonais. Des marchands de bou- 
2iia M sont rappelés sur du liège ft leurs 
ia, pendant que riodustrie de tranchage 

de« M »  faisait aur l’énble des mervaUies de 
légèreté el d'adresat,

La Mérita acco la. -  S
valiers du Mérite agricole ;

MM. Cyasouin, vétérinaire ft Saboiirg : au
teur de piusiaurs études sur ks maladies des 
bcKliaut, récompenses dans les coneours io- 
ternationaux el régionaux pour amélioration

liiHBeanent de Cambrai, » . " , K  services.
Morel, agriculteur, maire d'Adinfer, secré

taire de la Société centrale d'Agriculture du

itrative. — Un lillois
M. Nestor Ijoroy, chefde bureau àlu direction 
gém ralo des (foiianes, est nommé nilmlnis- 
trateur de seconde classe à la mémo adminis
tration.

fr.'ro, M. Alfred DassonvUle, industriel à 
Haliuin. Nous envoyons A notre honorable 
suhRjitut l’expression de nos sèntimenls de

Le vol de 80 000 Cranct de Tournai. -
Celle affaire viendra aujourd’hui devant Ih 
CÆur d app»‘l île Douai el occupera sans douU' 
plusieurs audience.

On sait que tous le» inc\ili>é8, ft part Deleu, 
ont interjeté nppel au jugement du fribunaJ 
correctionnel de LUle.

Us ont élé transférés lundi malin,

Chronique locale 
ROUBAIX

LES DRAMES DE LA MISÈRE
Lundi après-midi, une jeune flllo de 28 

nommé AuréiieJourerseprésenlait au bureau 
de luonfaisance réclamant des soins ix>ur 
et son enfant Agé de trois mois.

Co dernier était ùla mort et le médedo de 
service ordonna son transport ft l'hApital

Mulheureusemont 1a jounc tille dut atte___
justiu'au lendemain ot pomme elle avait été 
chassée «ie son logement de la rue d'Alger,
, faute d'argent, elle dut «e promener toute la 
nuit dans la rue avec son enfaut daat 

le voulex bien, tablier.
Ix! leodenmiu lorsqu'elle so présenta à l’hô

pital on s’aperçut que le pauvre bébé était

Son cadavre fut trao.'ïporté à la Morgue, 
quaut iï la fllU-mére on lui conseilla d'aller 
demander du logement 
faisnnce.

bureau de bieii-

iu  monument 
A l'intérieur oo entendait det crépitements 

et des craquements formidables.
Vep» 4 heures, o» entendait tomber lot pla

fonds de '< pids e'est une partie 
du dômequi t’écrftttJa. ^

Kn face de la Brassarie Flamande, la cor 
lie a prta feu avac uoe intansilé épouvan»

Nous intitulerons, si vuua >e uirit ,
la petite histoire quiBuil : Lea gaietés du par
lementarisme.

Mais, rassurex-vous , o'est du Parlement

Lf>a Portugais 
^ n l toujoura gait,

^ . ! t W r u U
Los obstructionnistes en cet heureux pays, 

sont les plu» joveuaos gens du monde.
Ce n'est pas ft l’aide de ne 

jo» qu’ila interrompent les 
biitteries avec le couteau i  papier! Us uni 
depuis beau temps trouvé mieux.

K l Z '  f  ÙCe,,™ „„ cer,»ta n'outre de cou-
discours déplaisantsf On le crible de l)0ulettes
denanler mâché —comme noua faisionaiadit f-es autre* individus qui ont pris part Acelte 
au CüÏÏéga. Avouez que c’et» déjà assez agréa- ‘î" “  nomment Bruno Mon, 
hlemenl folâtre. Cependant, le député Bosch-

guériton de l'influenza.
fièvre dengue, grippe, toux, par lu liqueur 
concantrfte au jgoudroB de Norwéga purifié, 
« La Renotnmee s, wol produit de ce ganra

hôtels et cafét.
Elie te trouve chas toub let bont mar

chands de liqueurs.
Exiges k  marque c La Henommée » et la 

médaille d’argent sur l'étiquette.
Keprésentanl dérw»itafre pour le Nord : 

Emile Cotlanier, 34, rua du m s, Tourcoing.
9,ll,13j.~-ll§9

_ ------ 1. — Le tribunal corraclion-
nai a condamné ka nomméa Isidore Rrouc-
kaerl, <iomestique, pour ivresse récidive ; 
naaé Lorthiois, » n t  prefossion, * 8 OK)it de 
prison pour mendicité et ivreste,

LTnfluaaaa.—L'épidémied'influenxa con
tinue d'exarcar ses ravages. On signale des 
rechutes parmi les personne qui ont déji tié 
iufluenzées.

Mort d’un Influansé. — Il y a quelquea 
Jours nous annonçions qu’un ivrogne incorri
gible, (iabriel UujvcUO/ trieur, av^it «tè e*- 
rété pour ivrasne en récidive et que le lende
main, au laoment de le Iransl'érer ft Lille, on 
l'avait trouvé intluanté. On ironspurta Dufap- 
dia â l’Hùtêl-Dieu. J^ods api>reAo»s ̂ u’il f  ast 
mort hier après-midi, des ihiiiM du refroidis
sement qu'ila épronvéen pasisant la Buit dans 
’ * froides cav< - * •caveaux de la froide mairie.

VILLE DE TOURCOI.Vft 

Condition publiqua daa matiérea taztUaa

Entvêes du 30 décembre i889 au 4 jauviet'

Soie. . .
Laine peigc 
Laine filée,
Blousses. .
Coton . .

Totaux. . 331 a36.»7

K^éditions et arrivages par voie ferréa : 
Éxj)é<lié par condition 60,370
Hemisengareauxexpéditeurs 10,9% 
Arrivagesdir.par vole forrée 700

Total ; n .m  
Conditionnemeut* 6T)61/2 
Titrages 40
DégraiRgages 2

Le Directeur de la Condition pubUqua 
STORHAY.

U I U . E
LtKkmé. — L'Influeiixa sévit cruelleiT'.«tit 

surlos troupes théâtrales, chanteur» e» chaa- 
teuses paraissent être des victime? .lA-ian*#* 
d'avanSe à ses coupŝ  désagr&ih’e,,
M avec k  Dlu8 grande ditüci-;,yi,„-o„ ,

« r e ï t ï ï lS ^ r M l ' .T " ' ’ " ' » «  P“

de. vid«ïu,„i.ïe-s'ï c W r n . ’îS ' i 'S

.•îêuo»pmcMé. vieux 
t les orafeuTK. Fi des

ressante-parüUon de M. m^’riWt

retient tant de gens dans leur chambre, die 
aurait obtenu un meilleur «uccér 

L'interprétation a été. comm.jcela s’est pro- 
”• c/ommei»c«menl de la

choses bcnoes, médio-

1 de MS collègues, el. “ï l S, lui a glisisé dans le cou 
de... poil ft gratter.

On imagine les contorsions dn malheureux 
orateur torturé par l'infftme drogue et voulant 
quand ï^èm  eoi}Hn»ier soa dlaoouw saa» trop 
mamfeatar les violenlea démangeaisons dont fl 
émit «ivlé.

Le stoïcisme de Muclus Rcevola n'est que 
de la 8aint-Jean auprès de celui du député 
ArzeniéTicx,

Mais «xuelle drôle de façon d’argument«r et 
ie ça doit être gai one t ^ o e  du Parlement

sieur Hubert Dhondt 
avait élé alUqué ot vulé au hameau du Hutio 
par des m^faitenrs demeurés inconnus.

Dhont avait reçu plusieurt coupa au froni 
mu ont nécessité son admiasion drurgence ft

C'cat miracle qu'aucun de ceux-ci n'ait 
atteint.
»n o'a eu d'ailleurs, malgré rétesdua du 

dftsâatra, ut k  dt^gar auquel loua
t'ex^saieot, aocuQ accident 4« perkioi

A Q était entièrement rqajtre
d« feu,

(ktmroa »oua l'avona dit, les pompiera t'é
taient attachéa àMéaarver k  Cenfrul-Bàtel 
et Ua y auraient Uan réu*al.

Lm  alalntr4>.

. w  M«««' * "f (W ItWfi M 
do»i»er daa peMaignelMnta «xaota au* I«t cau-

sanca dant ka éaaaoiu da k  tcéoe.
C«Ue<i a flambé CMoma de k  paiik 
•  * |ft MtUe,

|«OT Mtoa*

Iifoiit avMa paroosrv pendaat daux hasMa 
karuiaaadu iaMadié.

Laa portas capUonitéas qui ____
IX a n t i^  éa k  rua Àugutla Orte at da la

atokil

Pé»k*at ÿ a t p«ui Davan», tont antiéraoiant cootaméta-Ou

Mlon 4a aftU)vaa 4M»an4éa.

4*dyoaMita •  IM  asploaM

U#ra»éweUw«»piem a/W etéâ» tm
diaia oaa partie da k  rampa a été arraehéa. 
U  rimdm  ^  fo u M t  a'aal aafoMé 4aM

partes de visite
LETO HISTOIBE

Pour let cartas da viaite, nos pères b'y i 
gardaient pas de tréa pré*. Ik  prenaient u 
«arte ft jouer, écrivaient kur nom au do* 
déposaient ce petit souvenir,..dans le trou de 
la Kcmire. Gela s'appelait le billet de ritite.

Ccsl du moinrt ce que nous conte un petit 
pamphlet en vers du dix-septième siècle, ia- 
ütulé : let Incomm<}dit49récm'Q9 t*e»au Jour 44 \
Od B'amprMM ft noua voir, je le sais. Qaif daa 
Qui sont toujours faehéd ëe voua trouver citez v 
Sur le doa d'un «arte on fait aa signature,
Pour rendre aa visite au troa d'une serrura.

Pour aa faire ft soi-méme l'histoire de k  
cart« de visite, il suffirait de parcourir la Cu
rieuse collection qu'en a réunie k  duoteqr 
Dioger, Ou la vqH lû«f k ♦wp »W» forme de 
carte à jquer, aoua fonae de carton fkurdelyaé 
d'or, «ttguirlandé de fleur*, d'anbeaqaat. 
d’fiunbuk, ifi mUla rkM.

U  gravaur Bartuoh. ooMarvatattr dn cabl- 
aat daa eatampa* de Vienne, avait deaainé tur 
de* cartes uo épagnaul debout, tenant entre 
ses d«tttt un pî >ier révéla de sa signature. 
Fntûçoia Casanova, k  peintre d«c bataiikt. 
coiiûait k  agtq à,* {tf^taaaaa anOM  ft

SuctqMhèr»«que Allbown, portant flérement 
ar k  doa nn drapeaa da»a laa plia duquel sa 

Ikait k  a«n da oalui me la grande Catherine 
avait appak aupréa d'elle pour retracer ks tIo- 
toiras da aaa arméea aur ka Tu roa.

La générale douairière de WWH»a*k*|k a'é- 
4*1 ( f̂tait̂ r«{trèttanl«r aa cotiume 

^  aaufa, pMt du monsmaqt gn« déoorant 
l’épée, >  casque et la boacUer da aoa défunt 
mart, D'aatr0a,p«aak)oaétpoar l'archéoJogla. 
•ocadraiaQt leura nom* au milieu daa minet 
d’un manoir à la pork duquel eat encore aut- 
pendu kur blason.

Let c<VQrt enflammée, laa U^i^liea colom- 
baa révélant les i»r4fé|>̂ aoaa dea beUea iherml- 
<hM4eaQM:l%i^iu>f«rMt aveelEmpira.

La eetrU roBÉUilIque aa paaaiosne poor h( 
mo4re. Elk êevlent eolor^. L'aqnarèfie y 
paiyltatlaa ajtktwa f  <Mp0Mirt'<falmisao40|

vnm 9», MeàHn, (Mka

---- J  vol. -  Une jeune fllk
de vingt ans, nommée Julie Derooner et aon 
amant, nommé Det̂ Jercq, journalier, ont été 
arrêtés pour vol d’une couverture de coton, 
d’uiio valeur de 3 fr, 30, au préjudice du nom
mé Hoffmann, demeurant rue des Longuee- 
Haies, 241.

hé du linge pour une valeur de fr. 50 cl 
uQo somme do 2T> fr. au préjudice de madame 
DrouflT et de M. Deberghe.

MALADES
V O U L E Z -V O U S  G U É R IR

wula et nos frais maladiea de paaa. plaiee, bou
tons. dartres, oesémaa, viees du taag. maladiê  
Bocrétos, toux, bronehitea, goutta, ihumatikUMs, 
douk?uni et beaucoup d’autres iBaiadîM, l(nvuy«s 
, >— — • -u membre de au«i«lila «la méde-

la \ ^  ont él* cianléen ------- --
el uns po te , le duo .  c'est le Dieu de la j«.- 
ne»x>, .  San, puissance et «ans chaleur.

We. MlleS»|.mbiaai a vocaliaïlré» Ærrect.- 
mantelivec virtuosité l air de la SUa du 

de l!i partiüon

M.Dupuü,

, ......... --- a été an peu moins bril
lant que k  premier et la toile est tombée sur 
quelques maigres applaudissements.

t^e voulez-voiis. touiours l’influenxa, elle 
ne laisse même plus k  ̂ rce d'applaudir.

KspèroOK qu’il en sera tout nutremeot la 
semaine prochaine.

Mort anlûta. -  Hier vers 6 ^eu^ea du soir 
le *ieur Alphonse Het, de ^  ans, iouroa-

d* i .  S  raorlsur le plancher
de sa chambï». Cet how.nttp était malade de- 

^^octeurHochutetleraui 
a Mm^té le déeés, pré«,m« qu'il a âucco i^ 
i-a î p u l m o n a i r e . L a  mort remon- 
î î l  homme recevait
des secourt du bpjreau de tdenfaiaaaee.

PUIMlfi O FF ERT EVoir A la qoalrim 
tue la prime ojerta par 1a photographie

T O U R C O IN G
TIRRIBLE XCCIKIT A Ll CAKE

Inspéction, lorsqu'arriva 
Roubaix.

L'em^yé datcendil du marchepied an 
moment où k  machine arrivait at ^  taiD- 
ponné par elK

Rekvé immédiatement par quelqnas voya- 
rara, il fut transporté dana la bureau daa 
donaniera. On conatato qa'U avait k  cuir 
chevelu preaqua eokvl et una gnve cant«> 

n un pen au-d«»ssus de k  tempe, Soa état 
désespéré.

Ce malbeiiravx aa nomma Altraé, BaptisM, 
ii «^ âgé de as ans et eat emploft dapula

Troo’ri J
demeurante..— 

iflOrt, dans son lit. Il avait su ocombé au* a 
tes d'one affecUon des voies respiratoires.

L E  I^ O R D
vAiÆ Kcam«m 'A

Kos arliHet. — Nou j  *0010)%* haiiFan* ■“__
gistrer de nouveaux suc««. reir.^tS 5 ?  J / Ï Ï Î '

isura eoacoarsd'e«aur-“ - 
Pour U «oô ours 1

> meatiofl pour

r prtife* rendu.

<•*.1*. peu la M  5 ! S Ï

L m  M tM io n t  m u n - c i p t l n  à  F o u r m i t t  

Sont ftlM

MM. Syrtrd, A lfM , prapriétaire gm 
Marthand, Hector, l^ c b r '
Carnoya, Hector, fikteur

K?Lsr.iSî!ïïs. ï i

Vient aiuuiia
T h*o ij., coqrtk, m .


